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Contributions clés
Semences
Engrais
Pesticides
• L’implication du gouvernement se situeprincipalementdans les 

deux premiers domaines qui constituent occasionnellement des 
défispolitiques, et leurraretépeut causer la chute des 
gouvernements

• Plusieursgouvernementsontdonccréé des 
compagniessemencières qui ontétéprivatisées, 
démanteléesoutransformées avec un 
rôleamoindridansl’industriesemencière

• En ce qui concerne les engrais et les pesticides, les 
gouvernementsont des Conseilsqui abordent les deuxproblèmes



Rôle de l’AGRAdans la fournitured’intrants
• Les intrants constituent les conditions principales de la 

réalisationd’unerévolutionverte en Afrique
• Semences et engrais
• Illustré par sesprogrammescléscomplets
• Le Programmesur les systèmessemenciers en Afrique

(PASS)
• Le Programmesur la fertilité des sols (SHP)
• Mais pour qu’ilsfonctionnentbien, ildoit y avoir un marché

pour le produit, les politiquesdoiventêtreappropriés, et les 
fonds constituent un élémentclé, d’où la création des 
Programmes financier novateur/sur les marchés et les 
politiques.



Appuid’AGRA : pour les 
deuxprincipauxintrants
Programmesur les systèmessemenciers
• - formation des chercheurs (sélectionneurs et technicienssemenciers)Public
• - appui aux systèmesnationaux de recherche en vue de mettre au point de 

nouvellesvariétés et de produire des semences de base et de 
prébase.Public

• - Compagniessemencières (subventions, prêts, formation, 
consultants.Secteurprivé/public

• - Négociantsagricoles (formation, facilités de prêts, liens avec les 
fournisseurd’intrants) Secteurprivé

Programmesur la fertilité des sols
- Acquisition d’engraisPublic &privé
- Options de gestionintégrée de la fertilité des sols Public &privé
- Cartographie et test des sols, et 

tauxd’applicationd’engraisrecommandésPublic
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Résultats de l’AGRAà ce jour sur les 
semences
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Rôle du secteur public / privédans la 
fournitured’intrants

• Il y a de la place pour le 
secteur public et privé

• Tousdeuxsont des 
partenairesclés

• Tousdeuxdoiventmutualiserleu
rcapacités en 
vued’unecoopérationfructueus
e et de co-éxister

• Certainsrôlespeuventêtreassur
és par les 
deuxpartenaires, tandisqued’a
utressontmieuxassurésselonl’
avantagecomparatif de 
chaquepartie



Pourquoifaut-iltravailler ensemble?                           

Source:  FAOSTAT (2001)   
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Pays

Sup.
(x mil
ha)

Demande
de

semence
(x1000 mt)

Ethiopie 1.7 42

Kenya 1.6 39

Tanzanie 2.6 64

Ouganda 0.7 17

Angola 0.8 19

Malawi 1.4 35

Mozambique 1.2 30

Zambie 0.6 14

Zimbabwe 1.4 34

Bénin 0.7 16

Ghana 0.7 19

Mali 0.3 8

Nigeria 3.6 89

Total 17.3 427

Vente de semences
(1000mt)

VPLHybrides %dde

2.0 6.2 19

1.7 26.3 72

3.9 7.3 18
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3.1 0.2 11

0.5 9.7 73

2.2 25.9 80

na na na

0.2 0.001 1

0.02 0.0 0.3

2.4 1.8 5

25.7 82.3 28

Estimation de la demande et de l’offre de semences de maïs
en Afrique en  2006/07
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Presentation Notes
Une principale cause la carence des sols en nutriments reste le faible niveau d’utilisation des engrais en Afrique comparé au reste du monde. L’Afrique détient le plus faible niveau d’utilisation d’engrais chimiques au monde. Le continent n’a pas « d’énergie » pour dynamiser son agriculture. D’aucun ont dit que l’engrais n’est pas une balle d’argent. Ils ont raison : car ce n’est pas le cas. Pour moi, il s’agit « d’une balle en or ». Chaque nation qui l’a utilisée a connu une croissance agricole rapide. Deux problèmes sont illustrés dans cette figure :Le niveau d’utilisation élevé des économies développées – qui pourrait engendrer des défis d’ordre environnemental du fait de la « sur utilisation ».Le manque d’utilisation par les pays africains qui cause un autre problème environnemental relatif à la « non utilisation ».



Partenairesclés
Gouvernement
- production de semences (danscertains pays)
- Fabrication p. ex. pesticides, engrais
- Importation d’intrants (monopole ou en partie)
- Programme de subvention

- achat et distribution
- détermine les prix (danscertains pays)
- détermine le marché (danscertains pays)

Définition des orientations et politiques, de mêmeque de leurmise en oeuvre
- Régulateur (pour assurer la qualité)
Secteurprivé
Compagniessemencières

- production, transformation &commercialisation
- importation ou fabrication

Négociantsagricoles
- fabrication
- commercialisation



Défisrelatifs aux engrais : 
Contraintes de l’offre et de 
la demande relatives à 
l’utilisation des engrais par 
les producteurs

Contraintesliés à la 
demande :
§ Niveauélevé de 

pauvretéparmi les 
producteurs

§ Niveauélevé de crainte
des risques de la part 
des paysanspauvres

§ Connaissanceinsuffisa
nte de 
l’utilisationefficiente
des engrais

§ Manqued’accès au 
créditsur les 
intrantsagricoles



Défisrelatif aux engrais

• Mauvaisétats des infrastructures (ports, routes, eau, train)
• Taxes et prix élevés
• Faibledemanded’engrais
• Accroissement des prix 
des engrais
• Etablir la confiance
• Changementde politiques
• Liens entre les programmes
• Infrastructures de 
stockageinsuffisantes



Défisrelatifs aux engrais
• Coûtsélevés du transport : le coûtélevé du transport

intérieurreprésenteune part significative des prix bord
champs des engrais. Des systèmesroutiers et
ferroviairesdégradésinduisent des coûts et risquesélevés.

- Les coûts du transport intérieursontélevéscomparés au
coût de l’envoid’engrais en Afrique. Par exemple, expédierune
tonne d’engraisdepuis les Etats-Unisjusqu’au port de
Mombasa, Kenya coûte 50$ pour une distance de 11 000 km.
Transporter la même tonne d’engrais de Mombasa à
l’Ougandavoisin, une distance inférieure à 1 000 km, coûte
80-90$ (Morris et al., 2007).



Défisrelatifs aux engrais
Recommandationsinapprop
riées:
- les 
tauxd’applicationd’engraisr
ecommandésdansplusieure
s parties 
d’Afriquesubsaharienneson
tdépassés. Ils se 
fondentprincipalementsur la 
réponse des cultures de 
rente aux engrais, et ne 
prennent pas en compte la 
diversité des systèmes de 
production, la 
pluviométrie, les risques et 
les types de sol. 



Défisprincipaux
• Acquisition et distribution d’intrants par le 

gouvernement, ce qui pénaliseles marchésprivés
• Peu/manqued’appuigouvernemental en vue de la 

promotion des technologies de la révolutionverte
• Baissesignificative de l’ adoption de nouvelles technologies 

du fait de la non disponibilité des technologies agricoles
-faiblefinancement de la recherche
- faiblesse des agences de vulgarisation
- manque de volontépolitique (la majeure partiedu

budget estallouée aux secteurs non agricoles).



Défisgénéraux
Les politiques de certains pays restreignent les
compagniessemencièresprivées :

- dansl’accès aux variétéspubliques ;
- dans la production de leurpropressemences de prébase ;
- pour la fixation des prix de la semenceproduite ;
- pour décideroùvendre les semences.

Des marchésd’extrantspeufonctionnels :l’accès aux marchés et les prix
élevéssontrequis pour que les
producteursadoptentdurablementl’utilisation des engrais.

- Une des raisons pour lesquelles les paysans en Asie et en
Amériquelatineontinvestidans les semences et
dansl’utilisationrépandue des engraisétaitl’existence de prix
garantispour leurssemences. Les gouvernementsontétabli des réserves
de grains stratégiques, et ontannoncé des prix minimums garantis pour
les grains bienavant la campagneagricole.



Domainesoùl’appui du 
gouvernementestrequisdansl’industriesemencièr

e
• Créer un environnement favorable afinque le

secteurprivépuissecommercialiser les intrants ( p. ex.
intrants, foncier, prêts)

• Permettre au secteurprivéd’avoiraccès aux variétéspubliques
• Appuyer les politiques de libéralisation de la production de

semences de base
• Faciliter la mise en oeuvre de

législationssemencièresharmonisées
• Faciliter la réformesur la réglementation de l’homologation des

variétésculturales
• Réviser et disséminer les meilleurespratiques pour accroître la

demande de semence
• Faciliter la supression des barrièrescommercialesrégionales
• Créer des agences de régulation en vue de maintenir la qualité



Les mesuresquedevraientprendre le 
gouvernementvis-à-vis des engrais
• Réhabiliter les infrastructures (ports, routes, eau & rails)
• Revoir l’impact des impôtssur les engrais
• Promouvoirl’utilisationd’engrais
• Améliorer les pratiquesd’acquisition aux niveauxnational et 

régional
• Encourager les investisseurs à créer des usines de fabrication 

d’engrais
• Réviser et mettre à jour les 

tauxd’applicationd’engraisrecommandés
• Disséminer les meilleurespratiques en vued’accroître la 

demande de technologies de gestion de la fertilité des sols 
• Eduquer et sensibiliser les producteurs
• Collaborer avec le secteurprivé pour créer des 

marchésoùserontécoulés la production des agriculteurs



Je 
vousremercie
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